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 siftur   Arthur   DU' 
AUQtlER. lutninir, U,ru» 

. '" lAL la« frtawrtora, tool iu-A- 
tfe k M reiidm wi THbuoal   da 
c:. ;.•   Ulle,   HUQ   des 

It Nov«mb'.« tnt, 
t£   précijM,   pour 
E-cuiuor, at* rr*an- 

i dB M.    A. D.'OGAUOL'iEH. 
 i ft Li'ifc 

L» but d» ta réuninn ««t 
wowllBr ^ créBik<tera tMit 
mr la «ompotdiion (te l'H«l (lea 
w^JiffEwi prtoumfa que BUT IK 
»ti ■!■■>! I III d« syndics (lefuii- 
Ml 'jt procéder à 1'Oki.tiua d'ln 
gu    4MIX   coalröleuTä   s'il   y a 

OFFRES 
DEMANDES 

d'Emplois 
à nltnr ds luita 
On demaixl« AS8I.H:II-' d,.|,r 

sant lio »,UU0 a »j.'o« lr^\,^. 
pour une exc«Ueato inipnincriis 
libreirte, eUi»r«phble d'une »{run- 
de &ugtnenUition J'uflairc>, si 
Toccupeur dwpoaalt de plus (to 
capitaux. L'assorié aiiruil trirul- 
U da nepnae ensuite. Au besoin 
oD cAderail immédlalemenl et 
[DttUtMt au cûuraot. Pus dhësi- 
lAliiiD. Succtis ^aranli. 

lUponse au bure«u du juurnal 
aux Inillak^s  B.L. ao.i60 

MÈNAGÉRKS U\ 

u LAVEUSE ".rrrr* 
A LA CROIX DE MALTE 

MODES FOURNITURES 
. ._ iloaatlr«   aiela- 

—.   MiNprMKar - raaattueMar, Hk 
r4i»-U»-Lomw(Ngnl)   ti.iph. 17. 

liquMation Judiciaire öe \a Srv 
ciité D.AUCH^ et RATTKl. R. 
•t des aioim l]. DALCHY el 
■ATrtL'R persoruielleincHt. 
Maottera a B«r:>öe. 

MM. lee creancieri 'k-m uiv- 
, II» à se rendre au Tribuinl df 

totatoerix de Lille, salte des h- 
^^datjoos iudtcture«. le 9 No- 
«embra ISII, i. t heures 1/i du 
Mr, pour assister t la riïunion 
dH tf«anuitrs de la Son<.-lé 
riAU«\ rt BATTEUR el «IPï- 
ALS ûeurs DAUCHY et B.\T- 
iliUH jpersonftolletDenl, admis 
•u Untnc« de la liquidali^i ju- 
*daira. 

BUT DE LA REUNION 
Bxanten de la siluaiiijii de» 

tifclteurs ; 
Avis a donner sur lu nr>mina- 

Uon du liquidateur dëliniUl ; 
Election de contrôle ur». 
NOT\. — MM. les créanciers 

toDt «a iHitre iniJrmés que <Ks 
à prèwnl. ils ^rf?urr(^iil remetlie 
AU gratte Kurc litres (]e créances 
ftcrompayoés    d'un   burdereac 

CESSIONS 
''liVVAISIS ClÉiWIS^ 

OABOlt at De la CHAPELLE 

IMPRIMtKŒ 
On demande des .WI'KEM h 

A  rimprmicne  du   Juuniil,   ;; 
rue de Bt'Uiiine, UU.K. 

Jl PERFECTION 
fff   •iiAPPUEIl 
^i^ "iiiÉïf(Ss; 
^ ?.P:;^itta •! mil III <imn 
Ri^*nwlli|iili1m 
^ M «MM nbmM. 

"Lt ntvi" {!üSi> 

Hunt - »ifmt « AM 

Gh^a   «t   Détail 

-41- CUKin ktCUKSàl Ir. gS,Tit<u ptiMlllr.M -!*•- 
lui porsonn«! ic*idUnt if i lajpflitafM, lifaçon du chtpeiu «l aflvt4gracieniem«llt. 

SPÉCIALITÉ DE DEUIL, h Um se cb{e k irrugeoeiits 
00IFFUBE8 «t BONNETS d« DAHES 

DANSETTE-L1NDENBAÜM 
1, Rue Ratisboniie «« LILLE » }\m RatisboDoe 

TIMBRES ESCOMPTE A Cws B <t B A TIMBRES ESCOMPTA 
    tel 

Bat ft Varices 
iti— I m. mousntim 
■i »Mire «n H llNHt 

I 
AU C.-^.^\M\tl 

H. m iwiiiM. Il, LHU 

■■■■■■■■ 

i!lS BiîERS 
OrriCE m REflfiRCBES 

HrjlSElGNE  SUB   TOUT 
Telïpliune £0.9â 

CARTOMANCIENNE Diplômée, 
retherchcs les pins diltlciie«, 
procès, cœur. loi. nianuge. re- 
cunciliatlon. guénl tout nml, 
(lonne secret pour réussir. Lille, 
I ££ rue de funs. enU^ rue 
I DQ Tnoil«. Correspondanoe. 

nu.iW 

UUDI[SDEUP[iU 
nUIITUHTiiiMirLEIQUUID 

MMMiM-SpèeJâUsIê 
OUtRISOH 

ceiiaiae  et radi- 
cal« de toutes lot 
Affecttona da la 
Pe«i oidu CUIP 
Chevelu,   Dar- 
Irea, Eczéma«, 
Ann*.Dir . ni<<me 

[M^PLAIES et ULCKRES 
vaHqueuK. 

Ce TrattMiwnt qui a éi< 
Many« daoa l«s   Hftpltaux   et 
K<i«"Dié à l'Académie d« 

6declne, ne diTaoRO i>us du 
travuil et produit uua aiuélio- 
raiioa mnida. 

Conaultatlopa gpatnitea. 
U.rëtd» VtnHmm.PÂmS. lundi. 

'. meri'rodi, veii'iredi, da 1  à 4 h. 
et par Mmißf/utaim. 

IllC 

VCrilV l-<* pCT'sonnes al- 
TCUA toiile«*.»«!.";«« 

du Ur, trniilik'- 
nirnls, d'yeux el de i^unij n •. 
rouocs, faiblesse cl Nmsil>itii<' 
de Ta *ue, urariuliiluui.-. 'hiV 
d.'s nj'i. darlrc^. >eu» iHrln-", 
hritullks glarnl^, Inrmnii- 
riiUff<-8 wlblevsp et -pn-itiiliic 
re MirailO. mil int^'rf'. ù ,.',i:l!i>- 
ser 6 H. C. CAntn. a (Al- 
DRV (Nfifdl. ()ui tiivcrru çra- 
II*- le moyen de guérir rupide- 
menl. nu.M 

'BIJOUX 
DIAMANT5I 

I Or cl Platine 
llDEmsJDENTltç 
i,che:CACAN, 

R.dcBcthune- 
'      55^ 

SPÉCIALITÉ de SALLES de BAINS 

BITREPRISE DMNSTALUriOrTDfc GAZ & D'EAU 

enfimni n ztic 
FILTRKS 

WITER-CLOSETS 

I Eai II I Su iJwwn 

TÉLÉPHONE 

21-78 

Dans Ions les Cas 
CONSULTEZ DE SUITE 

M-'GÂLQUIÉj 
-..Re ■ Femme de i classe! 
■ ws la l'acuité de M*dei-ine' 
le Lille, 3ï. boulevard' 

ttjffu-Dnnpl, h Lille. | 
de neut heures A sepi lieureti 

liis«! spériile i 
d'4fr«i(lieiiri( 

'vi;i:\ fion^ionniiiiv>  à   lo.i 
10   i'j.,„|„u    se   ctij'fi'.'   dL 

Ijl-ii-viiienl des eiiljiiU 

»BTITUT StBOTHÉBAPIQUE 

17, Rue Patoii, LILLE 

Traileiiioiit de la SVPlilLIS 
PAR LE 606 

(Dmander B HO CHU HE SH4 TUI TE) 
COKSDLTATWSS Ses  l Chai]jc jour : 9 h. à midi.a à S h. 

■- -   ■ -       ÎMercicili Mir; 8 A. ä 10 h. 
f Dimanche matin: 9 h. à midi. 

Angleterre [lESDAMESpoir»« 
RETARD DCS KPOQl 
■<)Tt»ri vouk lie prélirtnre à un Bltamacii.; iim ■ 
*qui [iidlquen  UD pcMUuit  lirleux et ctDrai-r. I 
Rcrlre rn conHaa « LACROIX, i>h- tp.rlBlMc, I 

lUKSl 

BECS m 312 iDu ijiieiei 
MANCHONS I 

ËV1ER3 ti pi Fl !Q kli 

cmiieii le Tollem 

Albert MÄTRÄÜ 
LILLE - 69, "Ru« de -Betlfuqe,  63   --  LILLE 

Service de Tramways, ligne D, à  3 minutes de la Gare 

ÉGOhE de 
Sténo- 

OLIÏEB 
(OirDuiistlJruiirillii 

117, rua Faidherbe 
LILLE 

TILU-;I'HONI-: 17.30 

PlBC(>Tncîit    gratuit  Pt 
n^nuré à"' "I^VCH, pius de 
3DaOIIElllie!"OLIVEB 
dans la ri'^iun. 
Nombreuses r(*fi*renceN 

(Nomhrc d'élèvea liniiti; '■ 
s'jD-iirire.de ^uiie) 

Situalion d'avuuir 

LA  CAPITALISATION 
SOCIÉTÉ ANONYME lONDtE A PARIS en 18« 
Entreprise privée Bwujellie au contrôle de l'EUt 

CAPITAL SOCIAI. ■ S million» 
RESERVES : tt millions 
aKMBÛlHSEMENTS EFFECTUES : Il militons 1/t 

BONI DrtPAitain 
<le li. 15,16, M, ES, 33 ans .— Versements depuis I franc par mold 
Diplôme d'IIonneur : Le Mans, 1911. - Médailles d'Or : Clernioati' 

Ferrand, 1910 ; Roubalx 1911. — Grand l'rix : Dunkerquo laif. 

Tiraf« Menin«! da 2 HoTsmbre 1010 

55 M# 

L'ALMANACÏÏ 

"PROGRÈS DU NORD" 
POUR 1913 

250 Pages, Grand Format 
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BONS ET CONniATS DE CONSTITUTION  DIIM CAPITAL DG 
SW FlUHCft 

8«ria H 
2.910   8.466    14,022   19,1)78   25 134   30.690 

Bon   r^mbourso   b. 500 francs par rA(!fme de Lille : 
N* 711.618, il M  IV.ART. Inslituleur ù   IXETRE,   pai'   Ba.Ueul 

;Nord). 
IViiihain llrapc : 1er DtonitTe 1912, 
Les Uraseï mensuels de " LA CAriTAUSATION « sont earanti» 

bi l'imporiance dei lommei payées a la suite de cci tirages n'est 
pat subordonnée, comme dans rertaines Sociélss simllairea, à l'a- 
léa des bénélices. 

.. LA CAPITAUSATION - qui entra dans ta »in8t-cinqui*me an. 
née d'eiiaionce, posaide lei réi crvei mathématique a les plus «le- 
vées, m comparaiscii de i«s eoffagements, et les GARANTIES IH- 
COFiTESTABLES que prétentent tet opérations d'épargne sont lU- 
périeurei a celles de n'imporU quclla autre Société aimUaire. 

I,a I.AI'ITALIS.VIIÜN imt-l des séries de i à 10 bon« sorlaul au 
iu<)nie IirHh<o, 

.'i l.,iri- ilo 33 ans, capila! ! 500 fr. vcrsnmeni mensuel 5 tr  ; 
ri bons (In 35 ans, rn\.\\\û 2 500 tr , verscmtnl mensuel 7 Ir. 50 ; 
5 bonç •\^ 20 ans, ia|.ilai 2 500 fr , versement mensuel 10 fr, ; 
10 bciu.'. de 15 ans. cspll^il Ifl,«« fr.* versement mensuel 50 tr. 

Mf.D,\lLLEnnR ,\ I ■F.XP(>.«!1TION DF HnUIUlX 19U. 
<;R\M) PRIX A m.'NKF.RQl'E l'JIS 

Sii.Irf"i«cr ô M  «1  rr.lOIFNNOiS Si. Apenl Goiéral, 74, ru« 
dÂrra-i, u Lille. — On ittiniandc des COURTIERS, 

£:oox<xx 

Chauffeurs d'Automobiles 
] lïrevel gnranli. Place eievos rt- 
iiïlnn ol flraii^er. Cours spi^cud 

le Dimanclie.   de   7 & 9 heures, 
178, Graiidc-Rua, Huubalx, 

no, 467 

MESDAMES^ Ëa ota de Tro«Mea ykrt«- 
   di«B««,  da  sappresaloa ou 

-. rafrettablea et tn^sIèMoUa lrr*c«l»rlUa 
daa kpo^naa. voua voua dâku-rKaterea Ist^leineTit 
on quelques jours et aana danger, avec un aeol 
nRto-BPioirtQUC KT. £nvol dlaorel STM Broobure 
expiloativa ooulra ramboorMmeol ou ■ fr. adreat^te • 
i^_CATT»T,PA'*-Sa*ciaiUte, \ Mt-^m^mmA fNord). 

LE BON GENIE 
4,  Rue du   Vieux-Marché-aux-Moutons,   LILLE 

M de tout à Crédit 
i pknif de LIN franc pur ■«mains ou  QUATKE! fmnu* p«r mai, 

I BICTCLETTE8,   VùTEHENTS.   MOBILIERS,   MACHINES    t   CODDKE 

OOHDITIOHS   DB  FAVEUR  AUX  PONCTIOHNAIIUS 
€tipééiHitnt, Smballaftt, Se^Mnttttonl, Cmiattguti ^rann 

Miii«aii>   »   CALAIS.   IXIXKKnvI'R   et   SAUVT QUENTIIM I 
ANTISEPTIQUES 

NEUTRES SAVONS THERT 
X-ie Pa.ln : 50 cezitimes To\ites I=>]aa,m:ietoies 

FeuiMeton du i novembre 47 

Du Sang 
dans les 

Ténèbres 
par Daniel LESOEVB 

Le présiflenL — Ça ne s'appelle pu« ■■ être 
■k service ». Prêtez »erment Levei la main 
^olte.,, madsm*. la main droite. Ole« vo- 
ft« gant. 

La paavrs franme tira MO gant de filoselie 
»oirt. 

Le pré«id«il, — Votre mari... » le père 
Twa », comme en l'appelait à la Oiap^lle, 
K i mort duo accident f 

R, — OuL 
Le pr««M«it   — Quel accident T 
n. — u a été toé par l'exploeion de ta 

Le pPMdeoL — ,Vo<is ares des enfante. 
■'«fr«e ru f 

R — ) avale deux file 
\M préeid«nt — Votu en nvo p^rda un ? 
H. — fat perdu lee deui. 
U prMdeat. - Ah I d apréi le doMier, 

V. wm aemMait. 
R. ~ Tm apprit ta nu>rt de l'ataé Ii w- 

Lc prèst^lcnt. — Mais il navmt .jiie Ju 
sppt imä. 

B, — Oui. Il élnit jJlé s'embnucber en 
povince, rapport k In nmrt üe son père. Ça 
y laifiait mdl, à crenfont. purce qu'il aviiit 
fépondu lu patrji) ; » MDI, travailler sur 
»ne me'iL- Hlée. jamais .' « Alors le pore 
Jouin s'y était mis à e-i plnre, el cc»t roin- 
me r.ei que le malheur est nrrivé A l'jn plu- 
lAt f|rrà I nutfL*. Alors, Prosper, !e gamüi, 
est i^rtj pour la Siimni<?. où no 19 nvuns des 
[(.rent«. Il est enlré à l'usine de Cimoche, 
c(.. 

Elle eut un geete, que le pri-sidcnl ir.ter- 
r tt\A • 

Le préîKlent   — Un arcirt;nt, lui   au'si T 
R — Oui. %i\ mois npr^s le père, jour 

[Oiir jour. Sa meule a exnlosé, la co:'rc en 
deux 

La femme n'eut pai d; lorm-^. Sn vo-x ne 
trtmbli yij're Miij ctux qui rentetidirenl, 
■ ■ iibliHri'nt pin. 

Le prP.iident — Et. . votre nütr» fiîa ?.-. 
R. — Le f.nd?i T .. C est lt piinfttnpn dtr- 
fr 11 Jtvi.il doi-re nns. pas de rnisnn . Il 

taisait l'espiètrle, dam l'atelier.. Une cour- 
roie I'd pria .   C'est pns Ions... 

En-nre ime fois, dan« cette «aile 0(1 lee 
Vïf.,ïxwne6 jugent, proportionnMil les respf.n- 
«nbilitâs et les peines, un silence (crnsant 
tomba. 

Iji petite silhouette noire, à ta barre des 
tirroins. devirl muette Elle tin rherrhnlt 
P'is le« effela. Un peu gênée même d'avotr 
dil révéler l'atrorit* de son sort, la veuve 
Jf.irin se recroquevillait, prenait une humble 
alfiliide comme pour •'excuser, devant In 
pompeune assiataiice, de la dépasser par 
lent de formidable grandeur, de porter une 
couronne tellement önposaate et ensanglan- 

See épaulée se Vf>öt«l««il un peu dan« In 
• coDtocttoB « dt drap ooir, et, toos ta 

Cûi/ole de cri^iic itchelLC CIM-Z UIIP nrn 
dt' laubüurtf, un vnyait s'iricliiitT »un 
inuigre, brunâtre, et cordé comme un filin 
de chanvre, sur lefpK*! erraienl de {lelitea 
n.échcs prématurément gri«onnnnt<.f. 

Après quelque« mots, qui voulurent êlre 
pitoyables, mais qui parurent pileux — la 
viFJun d'horreur ayiint été Imp forie, — re 
prétodent poiuiujvll son inl<'rri.gi.[()ire 

— Les otivriers, ehe« viiti.ii, mndiime 
Juiiin... q'irtli^ wint leurs iil(!'vs ?... onl-ili 
un manv<ïis esprit î 

Des rumeurs s'élevèrent. La snlle bour- 
donna comme une cloche, apréa le choc du 
maileau. 

Le président, niml avisé de sa m^lodm- 
te, s'irri'n. 

— Bnna'lier, cri«-l-il nu chef dos miinici- 
r-itiiit, faites entrer voi lK)mme<< qui sont là, 
dehors. Et si quelqu'un manifeste, qu'on 
l'emmène. 

l'uis, revenant ou témoin : 
— Savier.-vous que Pierre Mnrft^sky Fit 

t^n anarcliiile, un parliean de l'action di- 
recte ? 

Ln veuve répondit : 
— Je ne sais pas ce que c'est que 1 iir'lon 

directe. Pierre Mnrowsky est Russe M«i^ 
nons sommes obligés d'embaucher »ruvpftt 
des étrangers Les Fr(in(,(us ne venlenl plus 
être émeiileiir« de limes. Cesl Imp d-ir 

— Faisiil-il de la propngande nihiliAle T 
— Il faisait son travail, monsieur Et res* 

quelque chose, Je travail dans les H bottes « 
comm^ nous dirons. On ne senlmd r>Aà' 
(! abord. O'ielle propagande ferait-on î Lee 
meules .-nent pfu« fort que les hommen 

Le président — Mata dehors T. nu ca- 
baret T.. «   »» 

R. — Les émeuleurs ne vont pas nu cab« 
re(. monsieur )e président. Celui qui aurait 
bu une fois ne boirait paa deux LÀ 
j mettrui bon ordn, t meule 

\.c pif-Kkilt — C't-al duMC un métier de 
btn» que le vûlrc ? 

IJC Uxi. que l'on crut ironique, provoqua 
d(s miimiuros. .Mais, nus.silùt, ils supiii- 
3ércnl  tjir, Inmquille. la femme répondait: 

— Oiinnie beaucoup de métiers dunge- 
reii.v. mcnïieiir le président. 

Le président. — Qu'avcz-vous donc tt dire 
ds l'urre Marovutliy ? 

n. — i.'élfiit un ouvrier modèle. Toujours 
le jiremitT nu ptisU-, le doniier A puiltr. 
Comme il est dune force (xtracjrdinaire, on 
comptait sur lui dans tous les mauvai» cas. 
I* j.air où mon pauvre mari est mort, Pier- 
re Mitrowsky n ri»qiié sa vie pour nous au- 
tres Il n'iigJHsait darrélcr le noyau disloqué 
de In niPiilc. qui tourmul è .sa vite^ise d'en- 
fer et «Unit SfiutCT dune niinulc à liiiilrp. 
Pierre s'est avancé ton! aiiprèa, ce que [«•r- 
sonne n'nsnit, pour débrayer, comme ou fait 
chez n'iiN^, à ln pièce de bois. 

Un crépilement de bravos. 
— Je vaia faire évacuer la salle I clama 

le président. 
Puis. A la veuve Jouin ; 
— Encore une quealion, madame. Celte 

hleaaure, dont Mnrowsky porte une dnuhlc 
cicatrice k ta figure, l'n-t-il reçue chez vuus, 
duns l'enerrire dp son métier ? 

I.A directrice de l'atelior li'émeiilftge lié- 
sita. Son rognrd inquiet, embarras»*, cher- 
cha celui du fiancé de Tatinne, ne le ren- 
contra pas 

Le président — Vous Clos Ici, madame. 
T-our dire ta vérité. 

n. — Mais U a dâ la dire, lui, A flnelnio- 
tlon. 

Le président — Il a refusé de répandre 
SOT » point Allons. Je vois que voua savef 
qiiekroe chose Parlei. Voos avei juré de 
f^lre toute la vérité. 

B. — Crîte Wesêure, monsieur le ^rHk- 
wiit^ on ta lui a laU* teus son paj«. 

Le préjidont — Qui cela ?... on '... lo sa- 
\ez-vou8 .' 

R. — Des ré'ugiOs en ont parlé devant 
moi. 

i-e président. — Alors T... 
R. — Pierre Muruwiky se trouvait en pri- 

vn pour i s jj'm ins, D.'in^ KVWK 3ni»,.ii, 
étml dtffHdu «le mettre la tCle A lu Uné- 

Ire. Il a voulu voir... 
Le président. — Quoi T 
R. — Un grand chef, un officier, gui pas- 

sait. 
Lft frésidcnl. — Eh bien ? 
R- — Ce clie* aurait donné l'ordre à la 

sentinp)!« de lirer.. 

Sfina y faire nltwjtion celte fois, le orési- 
dent demanda : 

— Vous a-t-on dit le nom de cet of/lcifr ? 
— C'éljiii  un princei,  CommMil    déjA t 

Un de ce» nom» *• lA-bas, en off., Ohiroff... 
Amiroff,    Ah I e[ Boris... J'y suis mainte- 
nant : Borijs Oinii-uff. 

— Merci, madame. Vous pouvei voua re- 
tirer, dit le piV-sidcnt. 

I-* »uriftiMlemnin^ après le rî-quisitoire et 
(es plaiditiries. V jury s'enferma don» sa 
snllp de déhbéruliona où % resla plus de 
deux heures. 

Il en revint pour déclarer non «nipaMes 
Tatiarw KnchtnlZf^f. Kaleiino Risslnya et 
Wladimir, rdlnmin*. 

I>^ applaudiswmenls retentirent. 
Mars iU se chnnfièrent en murmurr'S 

quand le chtJ du jurv proclama la culpabl- 
blé de Pierre Marowsky, complice dans la 
labricMion dfls bombe« et la préparation 
d'un a»sn<iftiivU. Avec indiflérwnce on écou- 
ta 1» même phrase appliquée A Toulénine, 
l'absent 

auftw d'eux — TanlénUi«   oar   conta- 

mace — fut coitdiunné A cinq ans de réclu- 
sion. 

El les belles dames, en sortant, tiraient 
du petit snc d'or ou de perles un niinusculis 
mouchoir. Gai' le d«»rni«r spectacle liuil ce- 
lui dt- Tutianc prenant daim ses deux intiin« 
les nuiinti de son tluitcé. et, tthuntî-'unt itvv<; 
lui un regard que le« tendrws sj"■«,■)a4ficeB 
imaginaient ruisselant df Ifiniiee, laule d'en 
pouvoir diä4-ejncr la fl<<iiiin<- liéroiqui*, ta 
merveilliTi&e énergie. 

Une coofesakMi 
— .\nna iLouboff !... Toi I,.- Comment '..< 

Je te retrouve ici I... 
Tatiajie Kachinleeff, sortant libre de lu 

siUle des naaij«eB, cntm ses deux ronipa- 
gnone d'acquittem«U,Vfladimir M Kal^rim^» 
venait de sentir une main se poser sut son 
bras. 

Ui»e j<'un'' f.mma aaan. élégamment ve- 
lue, flx«it sur elle detix veux bleus, clair» 
et triste», pleins d'une piïère ardente i-{ da 
lim id il/'. 

Oimm« elle n" di.«aH rien, mettant tout« 
l'éloquence de ijon c<jour tïnjis ce regard T»- 
liane reprit : 

— Merci d'être venue. 
— Ton fiancé... murmura enfin la jcuiH 

femme. O iL.uvrp Maro^vslty... Quel mat- 
hpiur !... 

~ Tais-toi ! ordonna Mlle Kachintirff, en 
se raidissant: 

IA foule leji «itountit, leji pressait. Un« 
curii*»ité nvide e'achnmait autour do ce* 
étranger». Muis nul effluve de sjmpathiei vM. 
venait A eux, malgi*'' \<H ncclamationa sa- 
luant te verdict de rton cu1p:tbililé. 

Parmi ceux-IA même« d(»nt les mains res- 
taient chaudes de l'imputail applaudisse- 
ment, nul ne souhutalt de se oocnpromettra 
avec det oMtate«, 

U nthTrsl. 


